
Population du
département de

l’Indre
Le 86ème département français en nombre d’habitants 

Selon les  dernières  données  du recensement  Insee disponibles,  pour  2017, le  département  de
l’Indre compte 222 232     habitants   (8,6 % de la population de la Région Centre-Val de Loire) pour 679
063 ha. Il présente une densité  moyenne de 32,73     habitants au km²  , caractéristique d’un territoire
rural (moyenne de 65,80 hab/km² pour la Région Centre-Val de Loire). En 2016, la densité moyenne
est de 104,9 hab/km² pour la France. 

Les zones rurales les plus excentrées se caractérisent par des densités extrêmement faibles  : plus
de 65 % des communes du département ont moins de 20 habitants au km².

En 2017, sur les 241 communes du département :
• 144 ont moins de 500 habitants (près de 60 %/total des communes),
• 56 ont entre 500 et 999 habitants, 
• 25 ont entre 1 000 et 2 000 habitants,
• 16 ont + de 2 000 habitants.

Le département compte deux villes de plus de 10 000 habitants : Issoudun (11 905 habitants en
2017) et Châteauroux (43 741 habitants en 2017).
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Une population qui ne cesse de diminuer 

Entre 1962 et 2017, la population de l’Indre a baissé. Sa population a chuté de  11,6 % (- 29 200
habitants) depuis 1962 où l’on comptait alors 251 432 habitants.

Sur la période plus récente, 1999-2017, le département de l’Indre a perdu 3,9 % (- 8 907 habitants)
de  sa  population,  alors  que  la  Région  Centre-Val  de  Loire  gagne  5,6 %  de  population.  Le
département  reste sur  une pente descendante en  nombre  d’habitants,  il  a  encore  perdu 1 273
habitants depuis le recensement 2016 (données diffusées au 01/01/2019) et plus de 6 400 depuis 5
ans. 

Entre 2012 et 2017, la population  
du département baisse de 0,6 %  
par an. 
L’Indre est le 4ème département  
de France métropolitaine à perdre 
le plus d’habitants (en taux de 
variation annuel).
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Depuis 5 ans, près de 70 % des communes voient leur population baisser. La plupart se situent aux
franges du département de l’Indre dans les secteurs les plus éloignés des pôles de services et
d’équipements.  Certaines  petites  communes  comme Beaulieu  (-  21  habitants),  Bonneuil  (-  27
habitants) et Obterre (- 60 habitants) ont perdu plus d’1/5ème de leurs habitants sur la période. 

A l’inverse, d’autres communes se maintiennent ou ont vu leur population croître récemment, c’est
en particulier le cas dans la couronne sud-est et ouest de Châteauroux, le long de l’ A 20, de la D
943 et dans la périphérie des pôles de La Châtre, Le Blanc. Les variations les plus importantes sont
sur la commune de Bouesse, passant de 372 à 439 habitants (+ 18 %) et celle de La Motte-Feuilly,
passant de 40 à 58 habitants (+ 45 %) sur la période 2012-2017. (cf carte ci-dessous)

A l’échelle des communautés de communes et d’agglomération, sur la période 2012-2017, toutes
ont perdu de la population d’une manière plus ou moins importante. Ci-dessous une présentation
des variations de population classées par ordre décroissant.

D’après les projections de l’Insee (selon le modèle OMPHALE 2017, scénario central 2050), une
perte de population est encore annoncée pour le département (projection de population en 2050 =
205 000 habitants). 
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Un solde naturel négatif qui n’est pas compensé par le solde migratoire
positif

Le solde naturel est très largement négatif sur la période 2012-2017 (- 5 241 personnes). Le nombre
des  décès  (15  049  personnes)  est  1  fois  et  demie  supérieur  à  celui  des  naissances  (9  808
personnes). C’est la conséquence d’une population âgée.

Le solde migratoire apparent 2012-2017 positif  (+ 1 219 personnes) ne compense pas le solde
naturel fortement négatif, ce qui explique la décroissance de population.

Une population vieillissante 

Le département de l’Indre est âgé, en 2016, l’indice de vieillissement (part des + de 65 ans/part des -
20 ans) moyen est estimé à 129 ; la moyenne régionale étant de 90 et la moyenne nationale de 78.
Il est le département le plus âgé de la Région Centre-Val de Loire et est le 7ème département de
France le plus âgé.

Les communautés de communes de la Marche Berrichonne (246), de Châtillonnais en Berry (205),
d'Ecueillé - Valençay (199), de la Marche Occitane - Val d'Anglin (197) et de Coeur de Brenne (192)
se distinguent avec un vieillissement de la population fortement élevé.

Les communautés « les plus jeunes » se trouvent dans la partie centrale-est du département avec
celles de Châteauroux Métropole (98),  de Champagne - Boischauts (100) et  de Val  de l’Indre -
Brenne (109), au sein des aires urbaines Châteauroux - Issoudun.
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L’évolution de la population est liée à l’apport ou au 
départ de population du territoire (mouvement 
migratoire) et aux naissances et décès des 
personnes domiciliées sur ce même territoire (solde 
naturel).

Indicateurs démographiques entre 2012 à 2017

Taux de variation annuel moyen de la population (en %) -0,6
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dû au solde apparent des entrées sorties en % 

Taux de natalité 2018 (‰)

Taux de mortalité 2018 (‰)



A l’échelle départementale, les données les plus récentes montrent une proportion plus forte des
populations les plus âgées et une proportion plus faible des plus jeunes comparées aux données de
l’échelle régionale. Les classes d’âges 45-59 ans, 60-74 ans et 75 ans et + présentent toutes une
part plus grande dans la population à l’inverse des classes d’âges les plus jeunes.

Plus du 1/3 de la population a plus de 60 ans en 2016 soit  un peu plus de 76 400 personnes
(supérieure à celle observée dans la Région : près de 28 %).

• Ce phénomène ne cesse de s’amplifier, les + de 60 ans ont gagné 13,5 % sur la période
1999-2016 (26,7 % au niveau de la Région).

• Les + de 75 ans, personnes considérées comme potentiellement dépendantes, représentent
également une part importante dans l’Indre (13,8 %). Ils sont 30 894 en 2016 et voient leur
nombre qui ne cessent d’augmenter depuis 1999 (+ 4 529 personnes, + 17,2 %).

• Les 45-59 ans continuent aussi de progresser. Il s’agit là d’un signe du vieillissement et du
renouvellement difficile de la population.

A contrario, toutes les classes d’âges en dessous de 44 ans voient leur nombre diminuer dans des
proportions plus ou moins importantes sur la période 1999-2016 :

• Les classes d’âge 15-29 et 30-44 ans présentent globalement une baisse notable (- 19 257
personnes, soit environ - 22,6 % entre 1999 et 2016). Les 15-29 ans sont une classe creuse,
on peut supposer que les jeunes partent du département pour leurs études supérieures ou
leur premier emploi.

• Les enfants et jeunes en âge de scolarisation représentent 15,3 % de la population (contre
17,9 % pour la Région), ils sont 34 260 en 2016, leur nombre diminue très légèrement (-
418), leur part dans la population reste plutôt stable (+ 0,3 % point de % entre 1999 et 2016).

La grande tranche d’actifs 15-59 ans affiche une part de 50,5 % pour la moyenne départementale et
de 54,1 % pour la moyenne régionale. Cette tranche a perdu près de 16 000 personnes sur le
département entre 1999 et 2016.

Ces  phénomènes  de  vieillissement  vont  s’accentuer.  Les  populations  âgées  et  très  âgées
connaissent  et  connaîtront  ainsi  un  accroissement  significatif.  Les  projections  Omphale  2017
(scénario central) de l’Insee prévoient près de 41,6 % de la population de l’Indre de plus de 60 ans
en 2050. Les plus de 75 ans augmenteraient de près de 9 points de % entre 2013 et 2050.
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Une  augmentation du nombre de ménages qui tend à s’inverser ces
dernières années (Sources : Insee, DGFiP, CNAF)

• Evolution du nombre de ménages

En 2016, le département compte 105 641 ménages. 

De 1999 à 2016, il a connu une hausse du nombre de ménages (+ 6 160 ménages, + 6,2  %). Une
évolution positive est également observée en Région (+ 152 322 ménages, + 15,2 %).
Cependant, sur la période plus récente, de 2011 à 2016, on observe que leur nombre a une très
légère tendance à diminuer (- 599 ménages, - 0,6 %) dans le département.
A l’inverse,  la  Région  Centre-Val  de  Loire  voit  son  nombre  continuer  d’augmenter  (+  30  035
ménages, + 2,7 %). En France, la hausse est de + 4,3 % sur cette dernière période.

• Evolution de la taille des ménages

La taille des ménages dans le département est inférieure à celle des ménages de la Région et de la
France. Le nombre moyen de personnes par ménage, comme en Région et en France, connaît une
diminution entre 2011 et 2016. Les ménages comportaient en moyenne 3 personnes en 1968. Dans
l’Indre, on est passé de 2,10 en 2011 à 2,05 en 2016 (de 2,2 à 2,18 en Région et de 2,26 à 2,22 en
France).

• Composition des ménages

En 2016, plus d’un tiers des ménages (38,3 %) sont constitués d’une seule personne. Ces petits
ménages sont plus nombreux qu’en 2011 (+ 1 977 ménages, 5,1  %  d'augmentation sur la période
2011-2016). (cf tableau ci-dessous)

Une diminution de la taille des ménages est  imputable en grande partie au vieillissement de la
population du département. Les ménages de personnes âgées, qui sont nombreux, sont en effet
plus petits que la moyenne. Cette tendance peut  également s’expliquer par plusieurs évolutions
sociétales, changements dans le mode de vie : les couples avec enfants sont moins nombreux, les
familles monoparentales augmentent, desserrement des ménages (suite séparations, etc…).
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Quelques indicateurs des ménages

2011 2016

Indre 2,10 36,2% 2,05 38,3%
Centre-Val de Loire 2,22 33,8% 2,18 35,6%
France 2,26 34,1% 2,22 35,8%

population des 
ménages

nombre de 
ménages

nombre moyen de 
personnes/ménage

nombre de 
ménages d’une 

personne

% des ménages 
d’une 

personne/total 
ménages

population 
des ménages

nombre de 
ménages

nombre moyen de 
personnes/ménage

nombre de 
ménages d’une 

personne

% des ménages 
d’une 

personne/total 
ménages

222 961 106 240 38 494 216 720 105 641 40 471
2 493 280 1 121 992 379 491 2 513 404 1 152 027 409 734

63 449 728 28 041 405 9 561 735 64 883 162 29 235 939 10 454 215
Source : Insee



Une population avec des revenus faibles

La moyenne des revenus médians disponibles par unité de consommation* en 2016 du département
de l’Indre est inférieure à la moyenne régionale (19 386 € contre 20 658 € pour la Région Centre-Val
de Loire).

La part des foyers fiscaux imposables équivaut à 36,7 % dans l’Indre (2017),  inférieure au taux
régional (43,6 %). Le nombre de foyers fiscaux imposables connaît une décroissance constante et
significative, probablement liée entre autres à l’augmentation des personnes âgées disposant de
revenus plus faibles (-  19 679 foyers imposables, environ - 28,7 % entre 2012 et  2017).  Sur la
période précitée, le nombre de foyers fiscaux diminue un peu (- 1 672 foyers fiscaux, - 1,2 %).
Sur l’ensemble du département, une majorité de foyers est donc non imposable.

A l’échelle des communautés de communes et d’agglomération, on trouve une part élevée de foyers
non imposables, notamment dans les communautés de communes de la Marche Berrichonne (73,4
%), de Cœur de Brenne (71,9 %) et de la Marche Occitane - Val d’Anglin (71,7 %).
Châteauroux Métropole, la communauté de communes du Pays d’Issoudun et celle du Pays de
Bazelle présentent les taux les plus faibles, respectivement 57,4 %, 60,6 %, 63 %.

En 2016, l’Indre (14,8 %) et le Cher (14,9 %)  présentent les taux de pauvreté des ménages les plus
élevés de la Région Centre-Val de Loire (moyenne de 13,2 %). 

* revenu disponible après impôt y compris prestations sociales et revenus financiers non déclarés
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Cher 14,9 %

Indre 14,8 %

Loiret 13,2 %

Loir-et-Cher 12,8 %

Indre-et-Loire 12,8 %

Eure-et-Loir 12,2 %

Creuse 18,4 %

Allier 15,5 %

Nièvre 15,8 %

Haute-Vienne 15,3 %


